
LE JOURNAL DE FRANÇOISE

se, c'est triste I labeur et la souffrance morale... Je
;t cruel, que l'on désire qu'au moins une aile des bâ-
; pas? timents soit construite avant la
à grands coups, mauvaise saison. Si vous le voulez,
amais peut-être Suzan, nous partirons dans huit
Ln comme à cet- jours... C'est à ]enuelière que nous
:lation, le dé- nous sommes aimés, c'est là, aussi,
sse profonde en- que nous nous ferons aimer. L'a-
éole son front mour, le travail, la charité plane-
nt des flammes ront sur notre demeure... Allons, na
se plus vif à ses chérie, ne pleurez pas: l'avenir s
as doux sur ses nonce si doux,, si beau .
e devenait vrai- Ele balbutia:
.it l'accord par- -Mais l'Auvergne, Jacques? Les

eu frivole qu'il montagnes?...
ansformait en -J'aurai la brise salée de la mer,
et courageuse. j'aurai l'immensité des flots... J'au-
inaissait le fond rai, surtout, tout ce qui peut rein-
âme, il pouvait plir un coeur d'honue de joie et de

nousté.. ses ams dest t, anuchie..J ne erepas r'aenir sanS-

soupçonna le sa-
'il avait fait, par
n quittant pour

lière que le récent opéra-con
Carmélite, remet en lumièr,

Sur un des piliers de ce
on peut lire: Bénitier de
Louise de la. -Viséricorde, q
nom de Mlle de La Vallière
gion.

Il avait été jadis placé do
tite chapelle du couvent d,
lantines, il a été sauvé de
truction par l'abbé Bossuet
St-Louis-en-l'Ile , qui était
cendant de la famille du gr

de maitres, et en obj
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